
A LA SEYNE 
AVEC L'UN-ION DE LA GAUCHE 

ET TOUS LES DEMOCRATES 

CUL TURE = LIBERTE 



Si l' on cite La Seyne , pour la qua lité 
de ses activ ités culturel les, ce n' es t pas 
le fru it d'un hasard ma is le · résultat d'une 
pol it ique cohé re nte fondée sur tro is pr inc i­
pes 

Le développem ent de la vie associat ive 
L'aide à la création 
La diffusion cultur elJe dans toutes 

ses dimensions 

La vie associative 

Une vie associat ive riche et mul tifo rme 
constitue un des aspects fondamenta ux 
de la vie cultu relle dans notre vill e . 5 l 
assoc iations sont groupées dans 1'O.M.C.A 
dans le respect de leu r indépenda nce et 
de leur di versité . 

Elles dispose nt gratuitement de sa lles 
de réunion au Centre Cu lt ur el 1\1\unicipa l 
Ja cques Laure nt. 

Le musée naval et municipal de BALA­
GUIER 

En 1978, il s'est enri c hi d 'une rema r ­
qua ble co llec ti on d 'objets du Bagne , achetée 
par la Municipalité.Depuis de nomb reuses 
années, il est le plus fréquenté de to us 
les musée s nav als des ports de FRAN­
CE .(48.000 entrées). 

Le musée de la Mer. 

De puis 197 5, il présente sur t rois 
nivea ux, 4000 espèces de la faune et 
de la flore sous-mar ines.Un outil indispensa­
ble pour le s sc olaires. 

Bibliot hèque municipale . 

Plus de 52 000 volumes. 
5000 nouveaux ouvrages acqu is chaque 

annee. 
Plus de 100.000 livr es prêtés en 1983. 
9000 lecteurs régulier s. 
Une bibliothèque qui rayo nne dans 

tous les quartiers . 

Ecole municipal e des beaux arts. 

Créée en 196 1, e lle co nnaît un nouv e l 
ess or en 77. 

La rge ment ouve rte au publi c , enfa nt s , 
ad olesce nts et a dultes, e lle acc ue ille 500 
é lèves c haq ue a nnée. 

Ecole municipa le de musique 

18 discipl ines. 



350 élèves. 
Un orchestre d'enfants . 
Un ensemble de musique de chambre . 
Une chorale d'adultes. 
2 disques . 

Peu de villes de l 'importan ce de La 
Seyne peu vent , s 'enorgue il lir d'un te l acqui s . 

Animations de rue et scolaires . 

Depuis sa créati on, la zone piétonn e 
es t devenu e un lieu de diffu sion grâce 
à de s animation s cu ltur e lles co nce rts, 
at e lie rs pour en fa nt s, et c . .. 

Des mi llie rs d' é lèv es ont éga leme nt 
e ff ec tu é ·de s visit es comm ent ées , d 'e xposi­
ti ons, ont assist é à des animati ons théâ tr a­
les, projec tion s de film s, et c ... 

Les expositions . 

Depui s 23 an s, un lieu e t un es pa ce 
pour de gra ndes ex positi ons La Salle 
des Fêt es de !'Hôt e l de Vil le .El le a acc ue il li 
les oeuv res de DAUMIER, Edoua rd PIG NON, 
Olive TA MARI, Théo KERG, et c .. . 

Salle Guillaume Apollinaire. 

Le rac ha t pa r la Munic ipa lit é du 
c iném a A. B.C a pe rmis de relan cer l 'ac t ivi ­
t é "c inéma ", de dé ve loppe r les conf érenc es, 
et donc de favo ri se r la vie ass ociat ive.P rê t 
gra t uit aux assoc ia ti ons. 

Tous les genres de musique ont droi t 
de c it é à la sa lle .P lus de 100 co nce rt s 
diffé re nt s .50 pièce s de thé â tr e ont e t e 
repr és ent ées pa r 17 tr oupes diff ér entes 
(c it ons le Théât re de Marse ille , la Cie 
A. MAlRAL). 

La Sa lle Guillaume Apolli nai r e est 
a ussi e t surt out un lie u de cré a tion . 

Rie n que ces dern iè res années, 6 
créa ti ons par le Ce nt re Dra mat ique Occ i­
t an, le théâ t re du Rose au, la Cie /\ Ia in 
G A MBIN, e t c . . . F r é q ue n t a t ion annu e ll e 
moy e nne : plus de 35.000 pe rsonnes. 

SEYNE V.O. 

Avec "Seyne -V .0 ", La Se yne es t deve­
nue lieu de su jet de créa ti on . 

" Fai r e co ï ncide r un instan t not re · 
mé mo ire ind ividue lle a vec ce lle de not re 
vill e .Ce tt e rec he rche de not re identité, 
cet ap profo ndisse ment de notr e spéc ifi c it é, 
c 'e st SEYNE V.O. 
V .O. comme Ville Ouverte a tou s ce ux 



et a tou t es cel le s qui l' ont cho isie pour 
terre d'a ccueil 
V .0 comme Ville Ouvrièr e pour tous 

ceux qui ont la fierté d'u ne co nsc ienc e 
ouvrière fo rgée au cour s des s iècles ; 
V.O. comm e Vi lle Obsession, avec ses 

fascinants Cha ntiers Nava ls. " Maur ice 
BLANC . 

Seyne V .O. ce fut "En atten dan t 
Molina ri" , la ré tro spective GUIGOU, l' histo i­
re de l'E co le MARTINI, etc ... 

***** 

En 9 mois, la Munici pali té d'Union 
de la Gauche a mis en oeuvre le programme 
cultu rel proposé en Mar s 1983. 

Aménagement du Fort Napoléon en 
ce ntr e cultu rel ~ouvertur e prévu e en Ju in 
1984) conce rt s, théâ t re, ex posit ions. 

Projet de tr ansformation du navir e 
câbli er AMPERE en musee des câ bles 
sous -marin s et des techniques de com muni ­
cation . 

Cet im portant dossier pris en compte 
par la .Vlunicipalité avec l'aide du Conseil 
Régional, const itu er-:!. un é lément important 
dans le réseau de diffusion de la cu lture 
sc ientifiqu e . 

Lancement du pro jet d'un complexe 
cinématog raphique de 5 sa lles. 

Dans le cadre du programme de réhabi­
litati on des quartiers nord projet d'une 
annexe de bibliothèque et d'une sall e 
polyvalente . 

***** 

Voilà quelques exemp les de ce qui 
a été fait et de ce qui se fera. 

Voilà la politique hardie , nova tri ce, 
qu'il faut poursuiv re. 

A droi te , la revanche et l'autoritarisme 

Les professions de foi ve rtu euses, 
la démagogie, les proclamations de "libéra­
lisme" ne doivent pas fai re illusion, la 
droite ne veut pas avoue r ses vé rit ables 
intentions. 

Pourtant les amis politiques de Mon­
sie ur SCAGLIA, de J'U.D .F à l'Extrème­
Droit e, sans oublier le R.P .R., ont déjà 
mi s en oe uvre, dès Mar s 1983, leur politique 
c ulturelle dans les Munic ipalités qu'ils 

ont pr ises a la gauche . 

Partout la chasse aux sor c ières, la 
liquidation des ma isons de la cul ture, 
des lice nc ieme nt s d'ani ma teurs culturels, 
les subventions supprimées pour les assoc ia ­
tions "qui ne pensent pas bien ", la créa t ion 
muti lée . 

De St ETIE NNE à DR EUX, en passant 
par NANTES et BREST , la liste est longue . 

Cela n'arrive pas qu'aux aut res . 
Dans not re dép a rte me nt également, 

les amis de Mons ieur SCAG LIA agissent 

A HY ERES, remise en cause du fes ti val 
du cinéma .Atta que s co ntr e la vie assoc iati ­
ve . 

A BANDOL : L'O .i'vl.C.A .L. liqu idé pour 
non co nformi sme idéologique. 

A C A RQUEIRANNE s uppression 
de subvent ions aux associatio ns qui refusent 
de sub ir la tutel le mun ic ipale. 

On pourrait mu ltiplier les 
Ce sont de::. faits pub liés 

presse et vé rifi ables pour tous . 

exemples. 
dans la 

A Droite, en mat ière de culture, 
c 'est le tota li tarisme quot idien.li fa ut 
refuser cet engrenage du secta rism e. 

L 'oeuvre libératr ice de la Munic ipa lité 
d'Union de la Gauche doit êt re pour su ivie 
et amp lif iée. 

Le Com ité de Sout ien et de Propos i­
tions vous invite à vous pronon ce r mass ive ­
ment pour la liberté et la démocrat ie, 
pour la liste d' Union de la Gau c he conduite 
par Maurice BLANC. 
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